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Monsieur le Président, 

Messieurs les administrateurs et délégués régionaux, 

Chers Camarades et Amis. 

C’est avec beaucoup de regrets et de tristesse que je ne peux être parmi vous aujourd’hui. 
À nos âges, les rendez-vous et projets à long terme deviennent de plus en plus hypothétiques. 
Hélas notre santé ou celle de nos proches peuvent nous réserver de mauvaises surprises du jour 
au lendemain. 

Cette année du 10e anniversaire de notre association a glissé entre nos doigts comme le 
sable sans que nous puissions retenir les bons moments et laisser s’échapper les mauvais. Ces 
douze mois comme en 2017 ont été émaillés par de nombreux drames, insultes, déclarations, 
propos scandaleux à notre encontre. Ceux-ci ont soulevé de vives, protestations et colères du 
monde combattant de la guerre d’Algérie, y compris des associations d’ordinaire réservées ou 
attentistes en exprimant leur désapprobation. 

Les inimaginables propos et déclarations en Algérie du candidat Macron en 2017, Président 
des Français aujourd’hui confirment sa volonté de poursuivre dans cette voie. La voie du 
dénigrement, du travail de sape, de désinformation systématique sur la période difficile que notre 
pays a traversé de 1954 à 1962. Une détermination pour aboutir et exaucer les vœux du 
gouvernement Algérien à savoir « LA REPENTANCE » pour les crimes commis par notre armée, et 
la dette de sang à rembourser par la France. Mais nous allons faire mieux : allouer une pension aux 
anciens combattants du FLN. 

Sans doute la raison pour laquelle un sénateur voulait réduire notre « dispendieuse » 
pension devenue trop coûteuse pour le pays. 

L’application dans la mise en œuvre de cette stratégie pourrait-elle nous faire penser à 
2022 ? 

Alors quoi de « plus naturel » que d’aller rendre hommage à ceux qui avaient œuvré pour 
l’indépendance de l’Algérie. En l’occurrence présenter les excuses de la France à la veuve d’une 
figure de proue des travailleurs de l’ombre : le « mathématicien » Maurice Audin devenu le 
symbole de la torture « instaurée » sur tout le territoire de l’Algérie par l’armée. 

Il faut dire que le parti communiste interdit en Algérie ne manquait pas de « héros » les 
Halleg, Maillot, Iveton, Laban, réseau Janson, les signataires du manifeste des 121, tous ces 
« patriotes » qui assassinaient courageusement des centaines d’innocents parmi les populations 
civiles. En d’autres temps ces « collabos » auraient été fusillés sur-le-champ. Certains de nos 
Grands-Pères ont été fusillés pour l’exemple au motif que sous la violence de la mitraille et des 
assauts inutiles ils avaient dû reculer, d’où un début de mutinerie désamorcée de cette manière : 
c’était en 1917 au Chemin des Dames… 

À cette belle et généreuse initiative de notre Président, toute l’intelligentsia parisienne les 
intellectuels forcément de gauche, les médias aux ordres, le monde des artistes abonnés aux 
« intermiteux » du spectacle ont applaudi à tout rompre. Faut-il rappeler à Monsieur Macron les 
armes et munitions sabotées dans les manufactures d’armement par ces « patriotes » qui faisaient 
des victimes supplémentaires dans nos rangs. Les « porteurs de valises », les poseuses de bombes 
dont certaines terminent luxueusement leur vie à Paris. Monsieur Macron montrerait-il autant de 
compassion en allant rendre hommage à André AUSSIGNAC un appelé enlevé après 
l’indépendance. Prisonnier du FLN dans les mines de fer de Miliana, évadé 3 fois, recueilli et sauvé 



par des Pieds noirs qui l’ont rapatrié en métropole. De retour à Bordeaux (40 kg tout mouillé) lors 
de son voyage de noces, il est arrêté par les gendarmes français comme déserteur en temps de 
paix. IL sera amnistié par un juge compréhensif qui sera muté par la suite. Elle n’est pas belle la 
France ? 

Comment peut-on encore nous infliger soixante ans plus tard autant d’infamie et 
d’injustice, rouvrir des plaies jamais cicatrisées. 

Une journaliste interrogée sur l’histoire de la guerre d’Algérie enseignée à nos petits-
enfants précise : seulement à partir de la 1re et terminale avec quelques photos édifiantes (torture, 
villages détruits, populations parquées) en conclusion : une « sale guerre ». J’aimerais que l’on 
m’explique ce qu’est une guerre propre. Si des interrogatoires « musclés » par les services 
spécialisés ont bien existé pour sauver des vies ; nous pourrions peut-être aussi parler des gâteries 
du FLN et de l’ALN sur les militaires et civils enlevés après l’indépendance. Plus de 3 000 jamais 
retrouvés, jamais recherchés. 

Si Monsieur Macron a eu la chance de naître avec une cuillère d’argent dans la bouche, 
certains de nos compagnons ont eu la malchance de mourir avec leurs testicules dans la bouche. 
(Je peux lui présenter quelques photos). 

Alors de grâce, bonnes âmes, donneurs de leçons de tout bord, gardez vos verbiages creux 
et fétides, les récits de ce que vous n’avez pas vu mais que vous colportez comme des pies 
malfaisantes. 

TAISEZ-VOUS… Nous ne voulons plus vous entendre. Politiciens de toutes tendances dont 
la seule activité et carrière sont le discours insipide sans conviction, ni courage, conservez vos 
diatribes pour les plateaux de télévision en compagnies de vos valets. 

Vos prédécesseurs nous ont VOLÉS, SACCAGÉS notre jeunesse, à votre tour ne nous 
POURRISSEZ pas notre vieillesse, laissez-nous nous endormir et partir avec nos bons et mauvais 
souvenirs mais par-dessus tout avec la conscience et l’honneur d’avoir servi notre pays. Un pays 
qui depuis quelques jours croule sous les scandales, comportements affairistes, photos indignes de 
son représentant qui donne au monde l’image d’un théâtre de grands guignols. Ce soir mes chers 
camarades, j’ai mal à ma France. 

Pardon Monsieur le Président d’être à la limite des « clous » de nos statuts, mais je ne veux 
pas qu’un jour mes petits enfants puissent dire : mon GRAND-PÈRE était un TORTIONNAIRE et un 
CRIMINEL en Algérie. Si la justice divine existe : celle des hommes étant partiale et injuste, je sais 
que nous pourrons nous présenter devant son tribunal sans peur et sans crainte. Nos gouvernants 
et beaucoup d’autres ne pourront pas en faire autant. 

Si le Panthéon des crétins, des incompétents et des salauds existait : il y aurait beaucoup 
de monde à la porte pour y entrer. 

Merci à tous de m’avoir écouté, belle réunion, bon appétit et ANCCORE une santé de FER. 
Nos forces physiques déclinent et nous abandonnent, mais une autre nous reste celle de NOTRE 
PLUME. Alors à nos encriers pour raconter, témoigner de ce que nous avons fait, la vérité celle qui 
ne sera pas enseignée à nos petits-enfants dans les livres de l’oncle Benjamin. 

« La mémoire est une plante fragile que l’on a intérêt à entretenir » (Chateaubriand) 

En arrière les voleurs, les menteurs, les falsificateurs de notre histoire laissez-passer : Fier 
et Tête haute. L’Esprit qui étincelle c’est celui de « CEUX DE CHERCHELL ». 

 

PS : J’assume la responsabilité et contenu de ce message - Gérard Bourgeonnier, Cherchell 801 
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